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 CHAPITRE 1

 –

 Grand, ai-je répondu.

 –


 Non, qu'est-ce que tu veux   vraiment   être


 quand tu seras grand ? a insisté Molly.

 Molly, Karl et moi étions dans la cour après

 un exercice incendie, à faire notre boulot de

 patrouille de sécurité. On était censés vérifier

 que personne ne traînait encore dehors mais on

 essayait surtout de ne pas avoir l'air trop bêtes.
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 –

 Ou bien éleveur de paresseux, continuait Karl.

 Vous saviez qu'ils ne font leurs besoins qu'une

 fois par semaine ?

 Ça n'allait pas bien.

 Tous les élèves continuaient à nous appeler « la

 patrouille des losers » alors qu'on avait sauvé le

 collège Emily Dickinson du harceleur de service, Roy.

 Mais ça, c'était il y a quelques semaines – c'est-

à-dire environ trois ans en temps de collège.
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 –

 Avant, je voulais être un zombie, a dit Karl.

 Quand Karl devient bizarre, Molly et moi, on le

 regarde fixement jusqu'à ce qu'il arrête.

 Karl a continué :

 –

 Mais ensuite j'ai découvert qu'il faut d'abord

 mourir.

 Quand le fixer ne marche pas, on l'ignore.

 Karl a soupiré.

 –

 Maman n'a jamais accepté de signer

 l'autorisation.

 Quand ignorer Karl ne marche pas, on le fixe à

 nouveau avec un grondement menaçant.

 Karl a sorti son téléphone.

 –

 Enfin, pas que je sache. Je devrais d'ailleurs

 l'appeler pour vérifier.

 Quand fixer et gronder ne marchent pas, Molly

 prend les choses en main.
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 –

 ÇA SUFFIT !

 –

 AHHHH ! a hurlé Karl.

 Molly a tendu la main vers lui.

 –

 Excuse-moi, je ne voulais pas…

 –

 Pas toi ! ÇA ! a crié Karl en montrant un sac

 en plastique accroché dans l'herbe. Il est sur ma

 liste !

 Karl veut parler de sa « Liste de peurs ». Il les

 a écrites noir sur blanc pour qu'on la consulte

 à chaque fois qu'il est bizarre – c'est-à-dire

 quasiment tout le temps.

 Karl s'est mis à reculer lentement.

 –

 Les sacs en plastique sont vivants. Ils sont

 prêts à te sauter à la figure pour t'asphyxier !

 Molly a réprimé un rire.

 –

 Mais non, Karl, il n'est pas vivant.
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 J'allais rire aussi

 quand il y a eu un

 brusque coup de vent et

 que le sac m'a attaqué.

 Karl a tourné les

 talons pour retourner

 en classe. Il a jeté un coup d'œil en arrière.

 –

 Tu veux toujours être grand ?

 Molly a secoué la tête en lançant son regard

 exaspéré qui disait « faites que je grandisse vite

 et que j'oublie avoir jamais eu douze ans ».

 Dans tes rêves, je me suis dit. Et d'ailleurs,

 mieux vaut des amis bizarroïdes que pas d'amis

 du tout. Bon, je sais, avant je n'avais pas d'amis

 et… c'était bien.
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 Bon, cette époque n'était pas si formidable,

 j'avoue.

 Maintenant Molly, Karl et moi, on est

 amis parce que le Dr Daniels, la conseillère

 d'éducation, nous a obligés à former la patrouille

 de sécurité pour guérir notre « allergie à nos

 camarades ». Ce qui s'est révélé génial. Sauf

 que j'aurais aimé que Molly et Karl soient

 accompagnés de notices de mise en garde.
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 Molly a

 tendance à crier

 et à donner des

 ordres. Et ça a

 empiré depuis

 que M. Dupré,

 notre conseiller

 (et gardien du

 collège), l'a faite

 capitaine de la

 patrouille. Karl

 et moi l'appelons

 Capitaine Commandante.

 Le problème, c'est qu'elle n'a pas grand-chose

 à commander ces temps-ci. Notre seule raison

 d'être dans la patrouille de sécurité était de

 contrer Roy. Maintenant qu'il est à la retraite, il

 n'y a plus de harcèlement.
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 Sans harcèlement, la patrouille de sécurité était

 devenue plutôt rasoir.
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 Enfin, rasoir ou pas, la patrouille de sécurité nous

 permettait toujours de sortir de classe. Mais on

 ne pouvait quand même pas rester dehors autant

 qu'on le voulait. Il était temps pour Molly et moi

 de rentrer. On n'avait pas fait trois pas qu'on a

 remarqué Karl arrêté devant nous, le doigt pointé

 vers l'allée pavée.

 –

 Qu'est-ce qu'il lui prend ? j'ai demandé.

 Molly m'a dévisagé.

 –

 C'est une question sérieuse ?

 Mais ce n'était pas la bizarrerie habituelle de

 Karl. En arrivant à sa hauteur, on s'est aperçus

 qu'il est difficile de ne pas fixer le sol quand…

 … il te fixe, toi.
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 CHAPITRE 2

 C'était un drôle de dessin à la craie.

 Ça ne ressemblait à rien

 d'autre qu'on avait pu voir

 –

 en tout cas sur terre.

 J'ai avancé une hypothèse :

 –

 Il ressemble un peu

 au Triton des marais de


 Nanonerd   n° 75.


 Karl a contourné le dessin

 pour l'observer à l'envers (ou

 bien à l'endroit, qui sait ?).

 Il a souri.
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 –

 Je sais ce que c'est : une râpe à fromage

 suédoise !

 –

 Une quoi ?

 –

 De chez Kipéka. Mes parents y vont tout

 le temps pour acheter des coussins décoratifs.

 Maman adore les coussins. Papa, je ne sais pas.

 Il lui tient son porte-monnaie et regarde ses

 chaussures. Je n'ai pas peur des râpes à fromage,

 a conclu Karl avec un hochement de tête.

 Le portable de Karl a sonné.

 –

 Salut,

 maman.

 Quoi ?…

 Formidable !

 Je suis

 tellement

 soulagé. Je

 t'aime aussi.

 Bisou.

 Karl a raccroché.

 –

 Super nouvelle ! Maman a retrouvé le filet de

 volley de mes pifises sous un des coussins du canapé !

 Molly a commencé à dire quelque chose puis s'est

 arrêtée. Elle s'est tournée vers moi.

 –

 C'est ni un Triton des marais ni une râpe à

 fromage. Pour moi, ça ressemble plus au gribouillage

 d'un sixième.

 –

 Ça pourrait être un message, ai-je suggéré.

 Molly a secoué la tête.
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 –

 Ne commence pas.

 –

 Mais si !

 –

 Non, Nick, ce n'est pas ça.

 –

 Et comment tu expliques…

 –

 Pure coïncidence, a répliqué Molly.

 –

 Après réflexion, ça pourrait être un épluche-

légumes, a dit Karl.

 –

 Non et non.

 C'est alors que j'ai plongé la main dans ma

 poche pour en sortir une pom'croquette que

 j'avais gardée depuis le déjeuner. Je l'ai gobée et

 me suis mis à mastiquer.

 –

 Ch'ais pas. Ch'crois vraiment qu'ch'est…
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 Quand tu

 manques de mourir

 étouffé par une

 pom'croquette,

 il faut quelques

 minutes pour

 reprendre ton

 souffle et réfléchir

 à ce que tu vas dire

 à la personne qui t'a en quelque sorte sauvé la

 vie.

 –

 Ouais, ça va. Merci d'avoir… tu sais…

 –

 Non, pas de problème. Je n'aurais pas dû crier

 et te faire t'étrangler.

 –

 Pas grave.

 –

 OK. C'est bon.

 Molly et moi, on s'est dévisagés pendant

 quelques secondes en évitant de dire un truc trop

 gluant qu'il faudrait plus tard jurer qu'on n'avait

 jamais dit. Heureusement, on a été interrompus.
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 CHAPITRE 3

 On s'est retournés d'un bloc. Devant nous se

 tenait une fille habillée tout en noir. Jean noir,

 chemisier noir, cheveux noirs et chapeau noir. On

 la dévisageait. Elle nous dévisageait en retour.

 Enfin, Karl a demandé :

 –

 C'est une bataille de regards ? Une fois, j'ai

 fixé ma perruche, Stanley, pendant sept heures.

 Après ça, elle n'a plus jamais été la même.

 La fille a tendu la main et lancé, avec un gros

 accent français :

 –

 Salut. Je m'appelle

 Simone.

 –

 Tu es… ? j'ai balbutié.

 –


 Française ?   Oui* !


 a confirmé Simone en

 français. Ma famille

 vient de s'installer ici.

 Karl a attrapé sa

 main et s'est mis à la secouer bien trop fort.

 * Les mots en italique suivis d'un astérisque sont en français dans le texte.
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 J'ai eu pitié d'elle et desserré l'étreinte de Karl.

 –

 Moi, c'est Nick. Et voilà Molly.

 Molly a reculé d'un pas en marmonnant un

 « Salut ».

 Simone a levé les yeux vers Molly.

 –

 Tu es tellement… comment dit-on ? Haute ?

 –

 Grande, a soupiré Molly. Monstrueusement

 grande.

 –


 Non, non !   Très magnifique* !   C'est génial ! Tu


 dois être mannequin, non ?

 J'ai pouffé et l'ai immédiatement regretté quand

 Molly m'a tapé sur l'épaule.

 –

 Ça fait mal, j'ai gémi.

 –

 Tant mieux, a rétorqué Molly.

 Je lui ai jeté un regard furieux et lancé :

 –

 Vous êtes une pomme de terre avec le visage

 d'un cochon d'Inde*.

 –

 Qu'est-ce que tu viens de dire ?

 –

 Il a dit : Tu es une patate à tête de cochon

 d'Inde, a traduit Simone.

 –

 Wahh, a fait Karl.

 –

 Retire ce que t'as dit ! m'a lancé Molly en

 visant à nouveau mon épaule de son poing.

 –

 OK, OK. Tu ne ressembles pas à une patate.

 –

 Vous saviez que les cochons d'Inde mangent

 leurs propres crottes ? a demandé Karl. Ils ne

 digèrent pas leur nourriture du premier coup.

 C'est pas génial ?

 On a tous dévisagé Karl.
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 Simone s'est tournée vers moi.

 –

 Vous parlez français ?


 À vrai dire,   j'apprenais   le français, mais je n'en


 avais retenu qu'une injure (voir ci-dessus) et mon

 nom en français (Nick).

 Le français, c'est difficile – comme si tu faisais

 faire du yoga à ta langue.
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 Histoire de ne pas prendre de risque, j'ai

 répondu à la question de Simone par mon geste le

 plus sûr : le haussement d'épaules.

 Simone a souri et dit en français :


 –   Ta fermeture Éclair est en panne*.


 –

 Hein ?

 Elle a montré mon pantalon.

 –

 Ta braguette. Ouverte.

 J'ai baissé les yeux. Ma braguette était fermée.

 Molly a rigolé.

 –

 Je t'ai fait regarder !


 –   Très*   drôle, j'ai dit.


 –

 C'était vraiment drôle, a renchéri Karl

 en remontant sa propre braguette. Tu sais

 pourquoi ? Parce que ça ne m'est pas arrivé à moi.

 Molly a souri à Simone.

 –

 Viens avec moi au bureau, où tu pourras

 t'inscrire.


 –   Oui, oui*, ce sera, comment vous dites…


 génial ? Mais d'abord qui est cette Emily dont

 vous criez tous le nom ?

 –

 Elle est réelle, j'ai dit.

 Molly a levé les yeux au ciel.

 –

 C'est un personnage que les élèves ont inventé

 il y a des années pour expliquer les trucs qu'ils

 n'arrivent pas à expliquer. Par exemple, pourquoi

 le taille-crayon avale tes crayons à papier ou

 pourquoi il y a toujours une pom'croquette brûlée

 au milieu des autres.
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 Simone a hoché la tête.

 –

 Ah, je vois. Cette Emily est un mythe, alors.

 Molly m'a regardé.

 –

 Exactement.


 Emily n'est   pas   un mythe. Emily est   réelle. Du


 moins, c'est ce que je pense. Ou disons que j'en

 suis quasi sûr.

 Bon, d'accord, peut-être qu'elle n'est pas réelle.

 C'est compliqué.

 Il y a quelques semaines, on s'est rebellés contre

 le grand méchant Roy qui sentait la banane mûre

 (eau de toilette « Brume de jungle »).

 Ça a viré à la folie. J'ai utilisé le portable de ma

 grand-mère pour texto-torturer Roy sous un faux

 nom et lui voler le cochon en peluche que sa mère

 lui avait donné (avant de partir pour toujours).

 Quand je me suis aperçu que j'étais devenu tout

 autant une brute que lui, je l'ai aidé à récupérer

 son cochon après qu'un python domestique a été

 lâché en pleine fête de la science… et juste avant
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